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Les saisonniers en agriculture

Définition :
Première difficulté à surmonter quand on parle des saisonniers : trouver une définition précise. En effet, le Code du travail ne donne aucune indication. En 1978, une première circulaire parlait du travail saisonnier. Une deuxième datée du 3 octobre 1990 amène quelques éléments : «Il s’agit de contrats correspondant à l’exécution de travaux normalement appelés à se répéter chaque année à date à peu près fixe en fonction du rythme des saisons ou des modes de vie collectifs et qui sont effectués pour le compte d’une entreprise dont l’activité obéit aux mêmes variations.»

Effectifs saisonniers en agriculture :
La difficulté de définir le terme de saisonnier joue bien évidemment sur les contenus chiffrés de toutes les études réalisées sur le sujet. Les statistiques publiées sont en effet à parfaire. Les études s’accordent néanmoins sur une fourchette assez étroite.

En 2000, la MSA a dénombré 967 988 emplois saisonniers en agriculture qui ont été occupés par 765 565 salariés.

Le rapport Van Haecke sur l’emploi saisonnier dans le secteur des fruits et légumes identifie 940 000 saisonniers répartis comme tel : 140 000 permanents dont 90 000 à temps plein, 100 000 saisonniers travaillant plus de trois mois, 200 000 saisonniers travaillant de 20 jours à trois mois et 500 000 saisonniers travaillant moins de 20 jours.

D’après l’étude de la MSA, trois secteurs totalisent à eux seuls 89 % des emplois saisonniers agricoles. Il s’agit de la viticulture (45%), des cultures spécialisées (25%), des cultures et élevages non spécialisés (16%).

Toujours selon la MSA : les travailleurs saisonniers en agriculture ont en moyenne 30 ans. Ces quelques informations sont précieuses car cette population reste mal connue bien qu’elle ne cesse de progresser.

Des difficultés rencontrées par les saisonniers :
Les problèmes que rencontrent les saisonniers concernent principalement le logement et le transport. Habitations insalubres, loyers prohibitifs dans les régions touristiques, les saisonniers sont rarement les mieux logés. De même, le transport est une difficulté contournée par des initiatives encore minoritaires (co-voiturage, location de vélos et cyclomoteurs).

